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M O RÔT 

DU SÉNATEUH lilCHAUI) 

M. Lèopold Richaud, séna-

teur républicain des Basses -

Alpes, est mortà Digne, mardi, 

à la suite d'une courte maladie, 

il était âgé de 57 ans à peine. 

Richaud était un nxodeste et 

un brave homme.- 1 républicain 

de la première heure, il avait, 

sous l'Empire, ènergiquement 

affirmé ses convictions républi-

caines; aussi, lorsqu'il se pré-

senta pour lapremière fois aux 

élections au Conseil général 

dans le canton dés Mées, l'admi-

nistration impériale et les hor-

des bonapartistes mirent tout 

en œuvré pour le faire échouer 

et son concurrent réaction-

naire, M. Raibàud-Lange, fut 

élu. 
. A la chute de l'Empire, au re-

nouvellement géfiéral, M. Ri-

chaud fitt élu conseiller géné-

ral pqw le canton des Mées, et 

à chaque renouvellement, il 

avait toujours été réélu. Il était, 

depuis l'avènement d'un conseil 

municipal républicain à Digne, 

m,enbre de ce Conseil et, en der-

mer lieu, adjoint au maire. Il 

apdit donné sa démission à la 

svite de sa nomination, comme 

sénateur. 

Cette mort formera un vide 

dans le parti républicain bas-

alpin et dans notre arrondisse-

ment, d'où il était originaire et 

qu'il aimait beaucoup ; elle cau-

sera d'unanimes regrets parmi 

les républicains. 

A tous les titres, Sisteron-

Journal adresse un respectueux 

salut à sa dépouille mortelle. 

TRIBUNE LIBRE 

Revision de la Constitution 
■ • ' - ;>! '. ■ 

XII 

Rapport des Sages 

Au géant souverain de France 

- SfeUe -

L.a .ïusllee 

Grand Màitre, 

11 nous reste maintenant à expliquer 

comment nous voulons bu avons voulu mettre 

d'accord avec l'ensemble ci-dessus le corps 

appelé pouvoir judiciaire, qui semble avoir 

plus ou moins éohappé à toute influenoe de 

transformation sociale. 

Depuis plus de deux siècles, il est éorit : 

« Selon que vous serez puissant ou misérable, 

« Les jugements de cour vousrendrontblanc ou noir, » 

Ce qui prouve que, du temps du bon La 

Fontaine déjà, les arrêts de justice ne méri-

taient pas précisément l'approbation de l'opi-

nion publique. 

Nous voulons un pouvoir judiciaire indé-

pendant, mais nous le voulons surtout intègre 

et soucieux de ses devoirs. 

L'opinion publique a pris de nos jours une 

importance considérable ; l'humanité, qui a 

faim et soif de justioe, supporterait mal les 

faiblesses, les erreurs ou les scandales judi-

ciaires, et il ne faut pas traiter à la légère les 

vœux du peuple sur ce point. En attendant 

donc qu'une loi définitive ait réorganisé com-

plètement le pouvoir judiciaire d'après les 

dispositions ci-dessus, il faut faire un ohoix 

de magistrats d'âge mûr, ayant l'expérience 

de la vie et bien pénétrés du sentiment que, 

lorsqu'on a la mission sacro-sainte de rendre 

la justice à ses concitoyens, on doit non seu-

lement concilier l'application des lois avec 

l'apaisement des cœurs, mais qu'on reste en 

tout cas responsable de ses actes devant Dieu 

et devant les hommes. 

Malheureusement, la responsabilité du juge 

n'existe pas en France, et le juge sait trop 

bien qu'il n'est pas responsable, qu'il peut 

errer ou se tromper impunément. Joignez à 

ce défaut de responsabilité du juge, celui 

d'une nominaiion faite quand l'individu était 

encore trop jeune, vous comprendrez alors 

que cet" homme jeune, irresponsable, qui, 

par sa position, a pu donner libre cours à ses 

fonctions naturelles, ait été amené à se croire 

pétri d'un autre limon que le commun des 

mortels, et qu'arrivé à l'âge mûr dans son 

milieu, à côté de la société, il ait pu faire ou 

un halluciné voyant les choses à sa manière, 

ou un sceptique connaissant parfaitement la 

loi d'une part et l'entorse qu'on peut lui faire 

de l'autre. 

Au Palais, on doit trouver Thémis tenant 

avec précision des balances exactes, mais 

non la Fortune qui fait tourner sa roue ; et 

les magistrats doivent être beaucoup plus les 

prêtres de la Justice que les bénéficiaires de 

leurs charges. 

Le gouvernement a donc le devoir de 

choisir pour juges des hommes assagis pir 

la maturité, conduits par la raison, éclairés 

par le savoir, perfectionnés par l'expérience 

de la vie. épurés par les sentiments du cœur. 

Et, pour avoir ces magistrats intègres, 

bienveillants, exclusivement pénétrés de leur 

mission sacro-sainte, toujours fidèles à la 

Justice, il faut exiger d'eux des connaissan-

ces justifiées d'abord, les conditions d'âge 

fixées pour les membres des corps élus en-

suite, et les rendre enfin indépendants du 

Pouvoir exécutif. 

Nous estimons donc que pour obtenir tous 

les résultats ci-dessus, il convient de faire 

nommer toute la magistrature assise par 

l'Assemblée régulatrice, en ne laissant au 

Pouvoir exécutif que le choix de ses procu-

reurs et en respectant des deux côtés ce 

principe : 

« Nul ne peut être Procureur, Juge ou 

Magistrat, s'il n'a pas 40 ans révolus. > 

Puis si, malgré tout, le corps judiciaire 

ne s'harmonisait pas avec le nouvel ordre de 

choses, les vœux qui sortiraient des urnes 

électorales toutes les années, par suite des 

renouvellements partiels, seraient assez for-

mels pour indiquer à quiconque aurait be-

soin de le savoir à nouveau que le géant 

souverain de France, au nom de qui on rè-

gne, au nom de qui on reud Iti justice et au 

nom de qui on gouverne, est toujours là 

pour commander à son jour et a son heure, 

et que si sa clémence est inépuisable, ses 

arrêts sont sans appel. 

[A tuivre.) X. Y. 

CHRONIQUE MARSEILL ATST" 
Le chroniqueur est avide de nouvelles, 

comme le gourmet est friand de pri-

meurs. De l'actualité! crie la Direction ; 

aussi, quelle déception amère quand il 

voit sa moisson d'actualités renvoyée aux 

prochaines neiges par le seigneurial cli-

ché de la Direction Exécutive : « L'abon-

dance des matières..., etc. ». L'abon-

dance des matières ! s'écriait Charles 

Desnoyer, du Siècle, l'abondance des 

matières est le lit de repos de la compo-

sition. 

*■ V 
# # 

Comme elle était belle et enchante-

resse la deuxième représeiitulion de 

l'amusante revue Marseille s'amuse, le 

grand succès théâtral du momeriL! Que 

le 8 mai fut joyeux ! La vaste et brillante 

salle du Palais -de -Cristal était comble. 

Comme en Provence on ne peut pas 

souffrir les voix fortes, on pariait si dou-

cement qu'on n'entendait rien. Mais l'on 

voyait... deux déçois pleins do fraîcheur 

et brossés avec une grande légèreté de 

main ; l'un représente un coin des allées 

du Meillan, l'autre une vue de la Corni-

che. 

Sous les riants arceaux ombreux des 

allées défilent les amusements variés de 

Marseille : les petiles bouquetières, fraî-

ches comme leurs fleurs ; les couveuses 

artificielles, bitn mignonnes dans leur 

maillot jaune d'ocre, et leurs beaux coqs 

blancs dressant leurs superbes panaches 

postérieurs et sur leurs jolies têtes leur 

rouge crête comme un séduisant bonnet 

de police; les huissiers, avec leur longue 

et fluette basque noire à la muscadin, 

venant instrumenter les pauvres petites, 

leur saisir camisole, jupe et... le reste 

s'emporte dans cne danse gracieusement 

réglée ; et les candidates au prix de 

beauté : elles sont nombreuses, en Pro-

vence, et Marseille en foisonne. Aussi, 

l'examen est long et minutieux, trop 

court et trop rapide pour le spectateur 

enthousiasmé de ce qu'il voit, et il ad-

mirebeaucoup. Ilsentàmerveille, comme 

le dit une- actrice aux belles formes et au 

vert langage, quéla scène « entretient le 

principe » à souhait. 

Sur la plage, le principe est cnlretcnu 

par les « belles et honnestes demoiselles » 

de la Belle-de-Mai, de la rue Thubaneau 

et de la Réserve. En maillot gris perle et 

corsage collant coupé dé vermillon, avec 

un coquet bonnet phrygien sur la tête, 

conduites par une chefesse délurée et 

pimpante, elles arrivent en bon ordre, 

au pas cadencé, donner au public un 

concert vocal et instrumental. 

On ne se rend pas compte de ce qui 

séduit; il faut voir. Il faut que l'œil 

s'éblouisse à la fascination du mirage : 

aux habiletés de la mise en scène, à la 

grâce des évolutions chorégraphiques, à 

cette confusion réglée des artistes s'em-

mêlant avec ordre pour charmer les re-

gards et les ravir dans un tableau d'une 

composition enchanteresse. 

C'est avec raison que l'on a vanté la 

fraîcheur et le dessin des costumes et le 

nombre des figurantes, chanteuses et 

ballerines. On aurait dû vanter l'air ga-

lant de leur visage, la finesse et la ri-

chesse, également tournées au moule, 

du corps charmant couvert et dessiné 

par un maillot. 

* 
# * 

Pendant que Marseille s'amuse au Pa-

lais-de-Cristal, les électeurs s'amusent 

à s'échauffer, -à s'enfiévrer dans leurs 

comités. U s'agit de nommer la munici-

palité qui doit sauver la situation, dé-

confire ou affermir le Préfet et ouvrir 

enfin une ère de prospérité à la reine de 

la Méditerranée. Tout le monde veut 

sauver et ouvrir l'ère, c'est certain ; mais 

où l'on ne s'entend plus et où l'on se 

fâche, c'est de savoir si le sauveur sera 

socialiste ou ne le sera pas. C'est grave ; 

et l'on s'enroue à discuter et l'on dis-

cute pour se désenrouer. 

# # 

En attendant, un électeur se produit 

en vert sur les murs. « Citoyens, affiche-

t-il, j'ai apporté, par mon BAUME DIVIN, 

un peu de soulagement à vos maladies 

corporelles ; heureux si je puis, cette 

fois, soulager vos souffrances politi-

ques. » — Signé : M. A. FALCONNETTI. 

Dites, à présent, que la politique n'a 

rien d'utile ! Voilà un citoyen qui fait 

connaître à tout Marseille son BAUME 

DIVIN et son adresse, que j'aurai 

l-'adi esse de ne pas donner. 

Marseille est sauvée ! La France est la 

reine du monde 1 Le Peuple Souverain a 

prononcé ; la municipalité est socialiste. 

Vive Marseille ! 

* 
* # 

Oui, mais on ne vit plus à Marseille. 

Pendant que le peuple se recueille et mé-

dite son verdict, on assassine dru par-

tout : sur la Cannebière, au Prado, à 

dix heures et demie du soir. Le 16, un 

riche et estimé commerçant de la rue du 

Tapis-Vert revenait en fiacre, au petit 

pas, :ivec sa belle-mère et sa belle-sœur, 

de prendre le frais sur la plage. Au cri : 

Avanti ! des rôdeurs s'élancent sur la' 

voiture, jouent de la matraque et du 

couteau, dépouillent le promeneur de 

800 fr. et de sa montre et s'tnfuient à 
l'approche du tramway. Un chapeau 

ramassé sur le champ de bataille porte 

sous la garniture un fragment d'un jour-

nal milanais. Nul doute sur la nationa-

lité des héros du couteau. 

L'italia fà da se. La justice informe 

et les rôdeurs s'amusent. 

# 

Vous le savez ? Marseille a 500,000 

habitants. Le Petit Marseillais écrivait 

le 21 : « 45 agents de police pour une 

population d 'uN DEMI-MILLION !» Ça y est. 

Avec une pareille force de reproduction, 

Paris n'a qu'à se bien tenir. Avant peu, 

Paris, oui Paris, sera la deuxième ville 

de France. La Cour et l'Académie insr 

tallées à Marseille, vous verrez ça, mon 

bon. 

Déjà l'érudition foisonne et circulé, 

merveilleuse, dans cette plantureuse po-

pulation. Elle jaillit, universelle, dans 

les gargotes et les bars. Un beau par-

leur, avec un français préhistorique et 

le sérieux de la conviction, racontait 

comment, les Gauluis ont entaillé et percé 

les Alpes pour donner passage au Rhône, 

enfermé dans le lac de Genève ; comment 

l'écriture des Hébreux v^ent de la Chine, 

vieille, vieille comme le monde et décré-

pite aujourd'hui. Voilà ce qui explique 

pourquoi elle a été vaincue parle Japon; 

comment le sanscrit est la langue des 

Egyptiens, qui l'écrivaient sur le papier 

russe; sans doute, il voulait dire papy-

rus, mais la langue fource. 

On m'a dit que cette rage de parler de 

tout et de ce qu'on ne sait pas, provient 

de la vanité. Ce n'est pas possible. Le 

Marseillais est la modestie vi\ante et 

muette. 

A propos, quel est le mérite commer-

cial et productif de la vanité ? 

? ? ? ? 

Et bien ! c'est d'enrichir la presse. 

Tous les Directeurs de journaux lèvent 

les bras en l'air, leurs cheveux se hé-

rissent, s'ils en ont. Tableau ! 

Et le moucheron s'écrie : En v là de 

l'abondance de matière ! 

Le mot au prochain numéro. 

MAHIUS SEGUR. 

© VILLE DE SISTERON



CHRONIQUE LOCALE 

ET REGIONALE 

SISTERON 

Programme de la Fête 

SAMEDI 

Grand MARCHÉ de la Pentecôte 

A 9 heures du soir 

RETRAITE AUX FLAMBEAUX 

par les TouiHstes des Alpes 

DIMANCHE, à 7 'heures du matin 

Salves d'Artillerie 

AU heures 

Réception de La Lyre des Alpes 

DE DIGNE 

A 2 heures après midi 

CONCERT 
sur la Place de l'Hôtel-de-Ville, par 

La Lyre des Alpes 

et Les Touristes des Alpes 

A 4 heures, Porte de Provence 

Grandes Courses de Vélocipèdes 

• Course internationale, prix : 100 fr. — 

Course régionale, prix : 70 fr. — Course 

des Dames, prix : 60 fr. — Course dé-

partementale, prix 45 fr. — Course lo-
cale, prix : 25 fr. — Course de Consola-

tion, prix : 10 fr. — Course d'honneur, 

prix : 20 francs. 

A 8 heures du soir 

RETRAITE AUX FLAMBEAUX 

par toutes les Musiques 

A 9 heures, sur le Pré de Foire 

FEU D'ARTIFICE 

tiré par M. SALOMON, artificier diplômé 

à St-Etienne-les-Orgues 

A dix heures, Place de l'Hôtel-de-Ville 

Ouverture du BAL 
Par les Musiques 

Eclairage élecirique des Edifices publics 

LUNDI 3 juin, à 7 heures 

Salves d'Artillerie 

A 11 heures 

Réception, à la Gare, de M. le Recteur 

de l'Académie d'Aix et de M. le Pré-

fet des Basses-Alpes. 

A 3 heures 

Inauguration solennelle du 

nouveau Collège 

A 8 heures 

GRAND BAL 
Porte du Dauphiné 

MARDI 4 juin, à 1 heure précise 

*
9
 Concours de Boules

 #
*
# 

1" prix : 40 fr., une écharpe et la moi-
tié des entrées. — 2° prix : 10 fr. et la 

moitié des entrées. 

La mise de chaque joueur est fixée à 

2 fr. pendant toute la durée des Fêtes. 

Pendant les Fêtes, Tir à la Cible à 

La Baume. — Prix : Un permis de 

chasse. 

Montagnes russes, Manèges, Ména-
gerie, Jeux dive?'s. 

-)o(-

Syndicat agricole L'Avenir. — 
Dans un article du Publicateur des Al-
pes, M. Joseph de Gombert manifeste le 

désir d'assister à l'Assemblée générale 
du Syndicat L'Avenir. 

C'est avec plaisir que nous donnons à 

M. Joseph de Gombert tous les rensei-
gnements qui peuvent le faciliter pour la 

mise en exécution de ses projets. 

La Commission a décidé que l'Assem-
blée générale aurait lieu au siège du 

« Syndicat, rue de la Mission, et non en 
public, attendu que le Syndicat L'Ave-
nir ne compte dans son administration 

aucun homme politique. 
Donc, le moyen le plus simple et le 

plus légal pour M. Gombert et ses amis, 

pour assister à ses réunions, est de se 

faire inscrire membre du Syndicat et 
verser à la caisse la somme de 0 fr. 50 

centimes. Les membres du Conseil d'ad-

ministration seront heureux de la pré-
sence, à leur réunion, de M. de Gom-

bert. 

—o— 

L'Assemblée générale des adhérents 
est fixée au dimanche 30 juin, à 2 heures 

de l'après-midi, au siège du Syndicat. 

La Commission'. 

dot-

Objet trouvé. — M. Blanc Albin a 
trouvé sur la voie publique un bracelet 

de fillette. Ce bracelet est en argent avec 
un petit crucifix également en argent, 

qu'il s'est empressé de déposer au se-

crétariat de la Mairie, où on peut le ré-

clamer. 

Théâtre. — La troupe Dufaure à 

peine partie, l'Alcazar nous offre les dis-

tractions du drame et du vaudeville. La 

deuxième représentation de la troupe 

Espinasse aura lieu lundi soir. On 
donnera Jeanne d'Arc, pièce historique 

en 5 actes. 

-)o(-

ETAT CIVL 

du 24 au 31 Mai 1895. 

NAISSANCES 

Morère-Marquet Adrien-Louis-Henri. 

Andine Angèle-Madeleine-Marie-An-

toinette. 
MARIAGES 

Entre M. Depetris Jean-Baptiste-

François , propriétaire-cultivateur , et 

Mlle Tourrès Albertine - Marguerite -

Louise. 
Entre M. Andrieu Henri- Auguste-

Désiré, boulanger, et Mlle Estornel Ma-

rie-Henriette. 

DÉCÈS 

Froment Alfred-Auguste, 39 ans. 

Gras Désiré. 
Roubeaud, (mort-né) sexe féminin. 

Un mot de la fin 

Sur le terrain de manœuvres. — Un 

jeune sous-lieutenant contemple avec 

intérêt son colonel, qui soutient contre 

son cheval une lutte inégale : 

— Tombera pile, tombera face ; non, 

tombera pile, je parie pour pile ; crac ! 

pile ! j'ai gagné. 

Le colonel, quia entendu le mono-

logue : 

— Monsieur, vous aurez huit jours 

d'arrêt. Les jeux de hasard sont interdits 

pendant le service. 

Lutte et Rechute 

LE POÈTE 

J'ai brisé le joug qui m'opprime, 

J'ai banni l'amour de mon cœur ; 

J'ai peut-ôlre commis un crime, 

Mais qu'importe I je suis vainqueur I 

Plus de chagrins, plus de souffrance 1 

Mon œil maintenant s'agrandit ; 

A moi la gloire et l'espérance, 

A moi ce qu'on m'avait prédit I 

J'ai la force, j'ai le courage, 

Au combat je veux m'élaneer ; 

A mon tour d'affronter l'orage, 

A moi de vaincre, à moi d'oser 1 

L 'AMOUR 

— Tais-toi, présomptueux poète, 

Avec l'Amour rien n'est fini ; 

Sous mon joug tu courbes la tête, 

C'est en vain que tu m'as banni. 

Je t'ai frappé d'une main sûre, 

Jamais ton cœur ne guérira, 

Et si tu luttes, la blessure 

Toujours plus vive s'ouvrira ! 

VICTOR BRETON. 

REVUE FINANCIÈRE 

Paris, 29 Mai 1895. 

Sans motif apparent, le marché est mal im-

pressionné ; il semble exister un certain dé-

couragement du côté des acheteurs qui allè-

gent leurs positions en vue de la liquida-

tion. Le 3 o/o réactionne à 102.42, le 3 1/2 

à 107.45. 

Le Crédit Foncier oonserve toute sa fer-

meté à 905 et 906. — Le Comptoir national 

d'Escompte cote 588.75. Le Crédit Lyonnais 

s'inscrit à 816.25. — La Société Générale a 

des achats à 496.25. 

Très bonnes demandes sur les obligations 

5 o/o do la Compagnie Electrique de la rive 

gauche de Paris qui sont à 488.75. — Mines 

d'or bien tenues . Buffels-Doorn Estave 135 

Lower Roodeport 26 25 — Monte Rosa 147. 

50, 

La conversion des obligations 5 o/o de la 

Compagnie des ohemins de fer de l'Est 

atteint d'une manière assez sensible quelques 

gros portefeuilles. De plus, il serait à crain-

dre qu'elle ne constituât un précédent dont 

les conséquences ultérieures seraient con-

sidérables. C'est pourquoi, la légalité de 

l'Opération étant contestable en l'état actuel 

de la jurisprudence, nos grandes ompagnies 

d'Assurances sur la vie, fort intéressées dans 

la question, ont pris l'initiative de protester 

devant les tribunaux. Un grand nombre 

d'obligataires se sont déjà groupé; autour 

d'elles dans le but d'une résistance collec-

tive. 
Informations. — Le journal publiant les 

renseignements les plus complets sur les mi-

nes du Transvaal et de l'Australie est certai-

nement l'Echo Sud-Africain, 5 rue Laffite. 

■I a r e h é d'Aix 

du 30 Mai 1895. 

Bœufs limousins 

Gris 

d'Afrique 
Bœufs du pays 

Moutons du pays 

de Barcelonnette 

de Gap 

Moutons Africains 

Réserve 

» » » a on» 

1 60 à » »» 

1 30 à 1 45 
» »» à » »» 
» »» à » »» 

» »» à » »» 

» a» à » »» 

1 40 à 1 50 

1 55 à » »» 

Vérifiez toujours 
Ecrit sur chaque boîte avec bande fermée, 
Figurantsur les pains, dans lapàte embaumée, 
Le titre du Savon des Princes du Congo 
De sa bonne origine est l'authentique sceau. 

G. G-notar, au Savonnier Victor Vaisiier. 

DËS 

(HEVEUX, 
de Madame 

5AALL 
Le plus efficace pour rendre aux cheveux gris 
ou blanchis, la couleur et la beauté naturelles. 

U fortifie et embellit la chevelure. 
Chez les Coiffeurs et Parfumeurs. 

Fabrique: 36 Rue Etienne Marcel. Paris. 

Se trouve à Sisteron, chez M. REBATTU 

fils aîné, Mercerie-Parî., rue Porte de 

Provence. 

ÉTUDE 

de 

Me Auguste BASSAC 
Notaire 

à Sisteron (Basses-Alpes) 

ADJUDICATION VOlOfffMM ' 
Le Dimanche 9 Juin 1895, à deux 

heures après midi, au village de Sali-
gnac, dans la salle de la Mairie, il 
sera procédé, par le ministère de 
M8 BASSAC, Notaire à Sisteron, à la 
vente aux enchères publiques, en 
trois lots, d'un domaine situé sur le 
terroir de Salignac, au quartier de 
Sens, et appartenant à M. Paul-Dé-
siré BRIANÇON, propriétaire audit. 

Salignac. 

Lotissement et Mises à Prix 

PREMIER LOT 
Il se composera : d'un Bâtiment 

d'habitation avec ses dépendances, 
numéro 373 section A; d'une aire, 
d'une terre labourable et arrosable 
plantée en allées de vigne, numéro 
374 même section, touchant du côté 
du nord le bâtiment d'habitation; 
d'une autre terre labourable complan-
tée en partie d'oliviers, numéros 375 
et 377 de la même section, et limi-
trophe de la précédente du côté du 
levant; enfin, d'une portion de pré 
arrosable avec source et réservoir, 
comprise sous partie du numéro 372 
de la section A, contenant 11 ares 
74 centiares, séparée des autres pro-
priétés ci-dessus désignées par le 
chemin de Sens, touchant : au midi, 
le béai d'arrosage qui sépare la partie 
restante comprise dans les 2me et 
3«ie lots dans 'toute sa longueur, du 
levant au couchant; du nord, Auguste 
Daumas ; du couchant, Pierre Peles-

tor, et du levant, chemin. 

Mise à prix : mille francs, 
ci ...... . 1,000 fr. 

DEUXIÈME LOT 

Il se composera : 1° d'une terre 
arrosable, en majeure partie en pré et 
le restant en allées de vignes et mû-
riers, contenant environ 46 ares 59 
centi'ares, comprise sous partie du 
numéro 372 de la section A, confron-
tant : du levant, chemin de Sens; du 
midi, le communal ; du couchant, le 
3me lot, et du nord, béai d'arrosage 
confinant le 1 er lot; 2° et de la moibé 
du côté du midi où se trouve la porte 
d'entrée du bâtiment compris sous le 
numéro 371, composé de deux écu-
ries, ainsi que de la moitié de la 
basse-cour, qui sera partagée dans sa 
largeur en droite ligne du mur de sé-

paration des écuries. 
Mise à prix : mille francs, 

ci . . , . . . . 1 OOO fr. 

TROISIÈME LOT 
Il se composera : 1° d'une terre 

cultivable et arrosable, complantée en 

vignes et mûriers, contenant environ 
46 ares 59 centiares, comprise sous 
partie du numéro 372, confrontant : 
du midi, le bois communal ; du cou-
chant, Calixte Blanc ; du levant, le 
2me lot ; du nord, Pierre Pelestor et 
le 1" lot; 2° de la moitié restante du bâ-

timent compris sous le numéro 371, j 

ainsi que de la totalité du hangar ; 
3° enfin d'une terre labourable et va-
gue, quartier du plan de la Pou-
chonniôre, contenant 17 ares 32 cen-
tiares, comprise sous les numéros 322 

et 323 de la section A, touchant : le 
communal, Richaud et Blanc. 

Mise à prix : six cents francs, 
ci. . 600 fr. 

Ablotissement 

Après les enchères partielles, les 
trois lots qui précèdent seront réunis 
en un seul lot, sur la mise à prix fixée 
par le total des enchères partielles qui 
seront résolues s'il y a enchère sur le 

bloc. 
Pour tous renseignements, s'adresser 

à Me BA SSA C, notaire à Sisteron, 
dépositaire du cahier des charges. 

ETUDE 

DE 

M" Auguste BASSAC, 

Notaire 

à Sisteron (Basses-Alpes) 

VENTE 
Sur Surenchère 

Le Dimanche 9 juyi.1895, à 2 heu-
res du soir, à Sisteron, eh l'étude de 
M° BASSAC, il sera procédé à la 
vente sur surenchère du dixième des 
immeubles ci-après, dépendant de la 
succession de Simon &ILVESTRE, 
en son vivant maréchaWerrant au 

faubourg La Baume. 
Article premier. — Maison sise au 

faubourg La Baume. 
Mise à prix : troisj cent trente 

francs, ci "... . 330 fr. 
Article deuxième. — Labour et va-

gue, quartier D'Aco de Catin, ou 

Travers des Pères, contenant 61 ares 

56 centiares. 
Mise à prix : soixante et onze francs 

cinquante centimes, si l 71 fr. 50 

Pour prendre connaissance du 
cahier des charges, :!s'adresser à 

M"B\SSAC. 3 

ÉTUDE 

de 

II" li. QASSIER 

Avocat-Avoué à Sisteron 

Successeur de M* ESTAYS 

Vente sur Folle Enchère 

D'IMMEUBLES 
Dépendants de Faillite 

Il sera procédé, le Mqrdi 25 juin 

prochain, à l'audience des criées du 

Tribunal civil de première instance 

de Sisteron, au Palais- 4 ,^7Justice, à 

Sisteron, h neuf heures du matin, 

En vertu : ftta 

1° D'une clause du jugement d'ad-

judication ci-après énoncé, et faute 

par la dame Philomène-Màrie MAR-

TIN, veuve en premières* noces du 

sieur Victor Bois, en son5^ivant pro-

priétaire à Ribiers, épouse5 en secon-

des noces du sieur Borel °Jéan-Louis, 

propriétaire, domicilié et demeurant 

à Ribiers avec son mari ;iM«dite dame 

prise en sa qualité de tutrjce de ses 

enfants mineurs Léon efccMarie-Vic-

torine BOIS, seuls suQdeesibles de 

droit du sieur Bois VicMr, en son 

vivant propriétaire, domicilié et de-

meurant à Ribiers, adjudicataire des 

immeubles dont il va être parlé ; et 

le dit sieur BOREL cqjnme mari, 

d'avoir payé le bordereau,de colloca-

tion délivré à la dame Victorine-Vir-

ginie Bois, sans profession, épouse 

judiciairement séparée de biens du 

sieur Latil Célestin, de son mari assis-

tée et autorisées, créancière inscrite 

dans l'ordre ouvert après cette adju-

dication, ledit bordereau signifié aux 

consorts Borel ès-qualité, avec com-

mandement, par exploit de COUCHY, 

huissier à Ribiers, en date du 9 mai 

dernier, enregistré; 

2« Et de l'article 733 du Code de 

procédure civile; à la requête des 

consorts Latil susnommés, pour les-

quels domicile est élu à Sisteron, dans 

l'étude de Ma GASS1ER, avoué, le-
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que 
occupera pour eux sur la pre-

ste poursuite, 
^la \ente sur folle enchère des' 

.^utiles ci après désignés, sis sur 

j
e te

rroir de la commune de Ribiers, 

caI)
ton du dit, arrondissement de Gap 

pies-Alpes). 

Désignation 

Des Immeubles à vendre 

PREMIER LOT 

Undomaine sis à Ribiers, quartier 

^
es

Eymarous, consistant en corps de 

piments et dépendances, labours, 

a
ire, landes et graviers, vigne, bois 

la
j|lis, friches, numéros 103, 101, 

1(8,105, 107, 108, 109 p., 115, 116, 

111, 118, 97, 98, 99, 100, 119, 120, 

121 ,122, 123, 100, 103 de la sec-

^J, d'une contenance de sept hec-

tares (rente-un ares dix centiares en-

viron. 
Mise à prix : trois mille francs, 

ci r . 3.000 fr. 

DEUXIÈME LOT 

Labour, même terroir, quartier de 

la Grande-Pièce, numéro 118, sec-

tion J, d'une contenance de cin-

quante-neuf ares quarante-neuf cen-

fiares. 
Mise à prix : cent francs, ci 100 fr. 

TROISIÈMÉ LOT 

Labour, graviers et landes, même 

terroir, quartier de Ohamp-Jacquet, 

numéros 15, 16, 17, 18 et 20 de la 

section J, d'une contenance de deux 

hectares vingt-huit ares dix centia-

res, s ta 

Mise à prix : cinquante francs, 

ci. . . .
 r

 • . ... • 50 fr. 

QUATRIÈME LOT 

Labour mêrne terroir, quartier de 

Champ-Genis, numéros 137 et 138 

section J, d'une contenance de un 

hectare dix-iuit ares cinquante cen-

tiares environ . 

Mise à p?ix : deux cent cinquante 

francs, ci . . . . , . 250 fr. 

CINQUIÈME LOT 

Labour même terroir, quartier de 

Champ-de-Latil, numéro 65 section J, 

d'un!! contenance de trente-neuf ares. 

T^Mse à prix : cent francs, ci 100 fr. 

SIXIÈME - LOT 

Bois taillis et labour, landes et 

gravier, numéros 13^, 133 et ,134 sec-

tion J, d'une contenance de deux 

hectares cinquante-ifn ares cinquante-

neuf centiares. 

Mise à prix : cent francs, ci 100 fr. 

SEPTIÈtÈ LOT 

Labour et bois tgjllis, quartier de 

Baudan, numéros l^J. et 142 section J, 

d'une contenance de t quatre hectares 

cinquante-six ares sojxante centiares. 

Mise à prix ^cinquante francs, 

•ci ; . . . . j, ^ ... 50 fr. 

HUITIÈME LOT 

Labour et préyjJq.uartier de l'Ey-

raude, numéros A53, 70, 71, 154, 

155 p. et 68 p. desitt section J, d'une 

contenance de umhéctare un are qua-

tre-vingt-sept cerinàres. 

Mise à prix : ïtéux cents francs, 

ci aij.. . . 200 fr. 

NEUVIÈME LOT 

Labour au lieu : dit Les Taisses, 

numéro 131 p. de la section J, de la 

contenance de un 1 hectare quarante-

trois ares viugt-trôîs centiares. 

Miseàprix : cent cinquante francs, 

ci . . . 150 fr. 

Après la vente en détail, les im-

meubles, ci -dessus pourront être réu-

nis en un ou plusieurs blocs, sur la 

mise à prix formée du produit des ad-

judications partielles. 

Les dits immeubles ont été adjugés 

moyennant la somme de 11,700 fr., 

outre les charges au sieur Bois Vic-

tor susnommé, suivant procès-verbal 

d'adjudication du Tribunal de Siste-

ron en date du 30 mars 1887, enre-

gistré et transcrit au bureau des hy-

pothèques de Gap le 30 janvier 1888 . 

Vol. 58, numéro 18. 

La vente en avait été ordonnée par 

jugement du Tribunal de Sisteron du 

28 février 1887, enregistré, rendu à la 

requête de M. GIRAU1) Firmin, 

greffier du Tribunal de Sisteron, 

agissant comme syndic définitif de la 

faillite du sieur LATIL Célestin pré-

nommé, ayant pour avoué M° REMU-

SAT. 

La dite revente sur folle enchère se 

fera aux clauses et conditions insé-

rées dans le cahier des charges, dé-

posé, pour parvenir à l'adjudication, 

au Greffe du dit Tribunal, et en outre 

à la charge des frais de folle enchère. 
Pour tous renseignements, s'adres-

ser à M" GASSIER, avoué. 

L'avoué poursuivant : 

L. GASSIER. 

Dûment enregistré. 

Caisse d'Escompte et de Crédit 
10, rue Joubert, PABIS 

MONITEUR des RENTIERS 
Journal financier de 16 pages, paraissant le 

dimanche 

RENSEIGNEMENTS SUR TOUTES LES VALEURS 

2 fr. par an 

23, passage Saulmer, PARIS. 

SISTERON-.OURNAL 
EST EN VENTE 

à MARSEILLE : chez M. GAUCHON 
Cours Belzunce. 

à AIX : chez M. César MARTINET 

Cours Mirabeau. 

La Meilleure des Eaux de Table 
Voici l'analyse faite par l'Académie 

de médecine de Paris des substances 

contenues dans un litre d'eau de la sour-

ce «Les Bernardins», de Vais, prime du 

Sisteron-Journal. 
Bicarbonate de soude 1.5838 
Bicarbonate de potasse... 0.0337 
Bicarbonate de chaux.... 8.4548 
Bicarbonate de magnésie 0.3664 
Bicarbonate de fer 0.0333 
Bicarbonate de manganèse, traces 
Sulfate de soude 0.1281 
Chlorure de sodium. . . . 0.0365 
Silice 0.0740 
Alumine 0.0930 
Acide carbonique libre. 1,4681 
Envoi d'une caisse de 50 bouteilles 

contre mandat de 15 fr. adressé à l'ad-
ministration du Sisteron-Journal. 

Port en sus. 

VEAUX 
Pour provoquer un bel élevage, sans diar-

rhée, un engraissement rapide et une chair plus 

ferme et plus blanche pour les veaux, il ne faut 

employer pour leur élevage et engraissage que 

la Créméine, laitage remplaçant le lait mater • 

nel et permettant aux éleveurs d'économiser 

leur lait, de le vendre ou de l'utiliser en beurre 

et fromage. La Créméine sert aussi pour 

l'élevage des agneaux, porcs et poulains. Cette 

farine hors concours, honorée d'un prix d'hon-

neur et de 81 médailles, ne revient qu'à deux 

centimes le litre de lait. En vente chez tous les 

épiciers. Exigez le nom de Créméine de la 

Maison ROQUES du Mans, etseméfier dts imi-

tations du nom : créméine, ROQUES, au 

Mans (Sarlhe). 

MUSÉE DES FAMILLES, édition populaire illustrée 
Sommaire du N- 22. - 30 Mai 1895. 

QUATRIEME ANNÉE 

Fiançailles sans lendemain, par Ma-
rie Améro. — Le lion de Camors, par L. 
de Caters. — Le roi des singes, par 
Achille Mélandri. — Sentence, par Char-
les de Pomairols. — Le monde ren-
versé, par Henri de Bornier. — L'ami 
du Foyer : Conseils du docteur sur l'é-
ducation des enfants, par le docteur 
Sarrière. — Jeux d'esprits. — Mosaï-
que . Variétés littéraires ; Histoire des 
mots et locutions ; Variétés sociales. 

Envoi franco d'un numéro spécimen sur demande affran-
chie. -- Librairie Ch. Delagrave, 15, rue Soutuot, Paris, et 
chez tous les liDraires. Abonnements ; Un an, 6 fr. ; Six 
mois, 3 fr. 

Avances sur simple signature, à long 

terme, à toutes personnes solvtibles; es-

compte de traites, ouvertures de crédit, ren-

seign. ments gratuits sur toutes valeurs co-

tées ou non cotées ; achat de valeurs dépré-

ciées Solution immédiate. — Ne pat confon-

dre avec certaines Maisons. 

BON-PRIME 
Tout lecteur du Sisteron-Jonrnal, 

qui détachera ce Bon- Prime et qui 
nous enverra la somme de un franc 
cinquante centimes, recevra franco un 
exemplaire des Propos de Tante 
Rosalie, le livre d'Economie domesii-
que, dont le prix en librairie est de 
Trois francs. 

— Les propos de la tante Rosa-

lie sont le gros succès du jour et le 

bréviaire indispensable de toute bonne 

femme de ménage qui veut tenir -a mai-

son avec ordre et économie. 

VINS NATURELS 
Maison de confiance 

Jean Hulland 
SISTERON 

Vin provenant directement 

de la propriété 

à 1 9 tacs l'hectolitre 
et au-dessus 

à 1 franc le Litre 

PORTE: A noiiiciiitt 

VIENT DE PARAITRE 

à l'Imprimerie CHASPOUL et veuve BARBAROUX 
Place de l'Evêché, 20; à Digne 

ANNUAIRE 

Administratif et Commercial 

(ANNÉE 1SS>3) 

par M. Ferdinand TARTANSON 

Chef de bureau à la Préfecture des B. -Alpes 

Prix : 8 francs: franco par la poste, 
8 fr. 35. 

4UX HERNIAIRES ! 

Madame Veuve PELLEGRIN 
a l'honneur d'informer le public 
qu'elle continue la confection et 
la vente des BANDAGES au 2mo étage 
de sa maison, située aux Quatre-
Coins, à côté de la Chapellerie. 

Notre Prime 

Partout oùlaflèvre typhoïde résiste au froid, 

l'usage des eaux minérales naturelles s'impose 

con me une nécessité de premier ordre. Nos 

« Bernardins » de Vais sont des eaux de table 

excellentes ; elles facilitent la digestion, pré-

viennent les gastriques, les gastralgies et toutes 

les indispositions du tube digestif. Tous les mé-

decins que nous avons consultés — et dans le 

nombre il en est d'illustres — sont d'a.-cord pour 

en prescrire i'usage habituel et constant et pour 

allirmer que l'on n'en peut retirer que des bien-

fait!-.. 

Pour recevoir une caisse de 50 bouteilles, 

adresser un mandai-poste de 15 fr. â l'adminis-

tration du Sisteron-Journal. Les frais déport 

se paient à part et en sus, au moment de la li-

vraison. 

Comp isée de trois pièces, située à 

La Co^te. 

S'adresser à M. REBATTU fils 

aîné, ou au bureau du journal. 

GRANDE BAISSE 

de Prix 
Vins £ partir de 20 francs l'hec-

tolitre, garantis naturels et achetés 

directement chez le propriétaire. 

EAU-DE-VIE 1" choix pour fruits, 
1 fr. 50 cent, le litre. 

A VEP 
journal. 

]\ une Cheminée prussienne. — 

S'adresser au bureau du 

Nouvelle conquête de la Science 

LES HERNIES 
Le Docteur GÉRARD, de la L'acuité de Paris, 

diplômé du Mliiis ère de l'Intérieur, vient dè 

découvrir un astringent assez énergique pour 

obtenir promplemenl l'occlusion de l'anneau 

herniaire. Il ne suffisait pas, comme tant d 'au-

tres l'ont fait avant lui, d'appliquer un bandage 

médicamenteux ou une pommade quelconque 

pour fermer le passage de l'anse intestinale : 

il [allait trouver un remède inofïeusif et vrai-

ment efficace, grâce auquel la guérison radicale 

de la hernie sans opération ne fut plus un vain 

mot. Telle est la découverte que nous devons 

au savant docteur, qui offre gratuitement sa 

brochure à nos lecteurs contre 45 centimes en 

timbres-poste, pour fiais d'envoi. — Adresser 

les demandes à M. GERARD, 21, rue du 

Faubourg Montmartre, Paris. 

D' DEBRAY. 

Histoire de France 
par J. Michelet. 

La publication en livraisons illustrées 
a 10 centimes de l'admirable Histoire 
de France de J. Michelet, a ému, com-
me nous le pensions bien, le pays tout 
entier. A peine la première série est-elle 
parue et les éditeurs Jules ROUFF & C" 
sont obligés d'en faire de nouveaux 
tirages pour satisfaire à la noble curio-
sité d'un nombreux public qui, ne con-
naissant que de réputation ce monument 
de l'esprit humain, veut le voir de près 
et en mesurer toute la hauteur; c'est une 
vraie passion, bien faite pour nous ré-
jouir, car elle respire le patriotisme. 

La seconde série vient d'être mise en 
vente ; elle est digne de la première, par 
le soin apporté au texte comme par la 
magnificence des illustrations. 

Pour recevoir franco les 10 premières 
séries au fur et à mesure qu'elles paraî-
tront, adresser cinq francs en timbres ou 
mandat-poste aux Editeurs Jules Rouff, 
14, Cloître Saint-Honoré, Paris. 

P
ARTES DE VISITE sur beau carto e 
dormis 1 fr. 50 cent, le cent. Plus dn 

.100 types à choisir. La bordure deuil 
«augmente le prix de 1 fr. par cent. Liv. 

rapide. A l'imprimerie du Journal. 

Un élégant Calendrier de poche accompagne 
chaque livraison 

A CÉDER DE SUITE 

ATELIER 
de 

CORDONNERIE 
Situé rue Droite, Sisteron. 

S'adresser à Mme Thèrèsa Brun. 

On demande 

UN APPRENTI MÉCANICIEN 
S'adresser à M. Stanislas 

MAUREL, constructeur-mécani-

cien, à Sisteron. 

L'ENTREPOT des Engrais 

Chimiques de M. Ernest SARLIN 

est situé rue Saunerie, ancien 

hôtel Pardigon. 

MARCHAND DE VINS 

SISTERON 

'H 
Rue du Pont-Neuf, PARIS 

adresse GRA TIS et FRANCO, l'Album et toutes les 

gravures de Modes Pr ntemps. Été 1895, des 

VETEMENTS pour H031MES et ENFANTS 
Extrait d.a Catalogue 

<§omplei 
draperie 

nouveauté 
très soigné 

25 f 

pantalon 
draperie 
fantaisie 

disposition nouvelle 

v> 75 
VÊTEMENTS . ou, 

Boanctciie, Chapellerie» Chemise», 
Chaussures et tout oo <*ui. COUCCÏHO la toilette. 

(Veston 
oelle draperie 
nuance modo 

6 6Q 

Costumes 

Cyclistes 
veste et culotta 

article extra 

19 f 50 
, -9AMES 

Tous les achats faits à la Maison du Pont-
Neuf, sont miiboiirin par une police de la 
SÉQUANAISE o Société pour la reconstitution 

des Capitaux >. 

VÊTEMENTS POUR TOUS LES SPORT8 

Expédition FRANCO dans toute la France à partir de 20 irancs 
Rue du Pont-Neuf, n°s 4, 6, 8, PARIS 

i PAS du SUCCURSALES 

Le gérant: Aug. TURIN. 
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URIFIEZ L'AIR 
en brûlant duPAPIER d ARM EN I E 

Le meillev.r Désinfectant connu. 

-Dans l'intérêt des malades et surtout de ceux 
qui - les entourent, les médecins recommandent de 

purifier l'air en brûlant du PAPIER D'ARMÉNIE. 

DÉTAIL : PHARMACIES, PARFUMERIES, PAPETERIES, BAZARS 

6R03 : A.PONSOT, 8, Rue,d'£nghlen, Parts. £oft ""irif/«. 

Dépôt : Droguerie de VHorloge 

Gazette des Chasseurs 
L Directeur : EMILE BLIN 

à FOURCHES (Calvados) 

ABONNEMENTS : 

France, 3 francs par An ; Etranger, 4 francs 
COLLABORATEURS : Tous les abonnés. 

j.A PAIX . JOIE . ELEGANCE . BEAUX- A RTS 

FA LA FAMILLE 
500,000 Lecteurs 

JOURNAL HEBDOMADAIRE ILLUSTRÉ 

15 centimes le numéro. — 8 francs par an 

16 SUPPLÉMENTS GRATUITS DE MUSIQUE & DE MODE 

I PATRONS~GRATUITS 
(un par mois) 

1
CHRONIQUES, ROMANS 

Actualités, Gravures d'art, Musique, etc. 

COLLABORATEURS C ÉLÈBRES 

GRAVURES INÉDITES 

jMODES : Mme Aline VEHNON 

Numéro spécimen sur demande 

PARIS. — 7, RUE CADET 9. — PARIS 

Miiftl DE «B»BWW 
Fwiriiiif eso utuTu-tes PUT Etirevrowiirs 

PLATRE POUR ENGRI&IS 

le 

Entrepôt : Cours St-Jaunie 

i!Sl»#H (Basses-A ipes) 

AVIS 

M. CLÉMENT Noël a l'hon-
neur d'informer le public qu'il 
vient d'ouvrir une nouvelle cha-
pellerie aux Quatre-Coins, an-
cienne maison veuve PELLEGRIN. 

Par les moyens de fabrication 
dont il dispose, M. CLEMENT 
assure ses clients qu'ils trouve-
ront, dans ce nouvel établisse-
ment, tous les articles de cha-
pellerie d'une réelle supériorité 
à des prix .indiscutables de 

BON MARCHÉ 

(JAux Quatre-Coins,|ancienne 

MAISON Yve PELLEGRIN 

GonÊecfffeœn^ et sareonsnaande 

fèvte de lieiize (pîaijteye) 

SISTEBaK (Basses -Alpes) 
—■!.'. ■' ;— 

Prix tii^ès m cdèrés 

Royal Windsor 
LE CÉLÈBRE RÉGÉNÉRATEUR DES CHEVEUX 
Avez-vous des Cheveux gris î. 
Avez-vous des Pellicules î 
Vos Cheveux sont-ils faibles ou tombent-ils ? 

si o ui 
Employez le ROYAL WINDSOR, ce produit par ex-
cellence rend aux Cheveux gris la couleur et la beauté 
naturelles de la jeunesse. Il arrête la chute des Che-
veux et fait disparaître les Pellicules. Il est le SEUL 
Régénérateur des Cheveux médaillé. Résultats ines-
pérés. — Vente toujours croissante. — Eiiger sur les 
flacons les mots ROYAL WINDSOR. — Se trouve chei Coiifeur»-
Parfumeurs en flacons et demi-flacons. 

2C2, Rue de l'Échiquier, PARIS 
l Envoi franco sur demande du Prospectus contenant détails et attestations 

ENTREPOT 

OUTILLAGEI TOURS I MACHINES 
pour INDUSTRIELS et AMATEURS j de tous SysUmes I à découper 

SCIERIES alternatives , circulaires et à ruban, Wortaiseuses. Toupies, ote. 
OITTIIiS île toutes sortes, Français, Anglais et Américains 

pour MÉCANICIENS, MKNDISIKRS, TOURNEURS, etc.. AMATEURS. — BOITES D'OUTILS 
SCIES, BOIS, DESSINS et toutes Fournitures pour le Découpage, le Tour, la Sculpture, etc. 
TARIF-ALBUM (3(K) pages m Tlbff OGrtT ConBTaucr' BRUVETÉ A.PARIS 
)lùO-rav«r» f-0,SS.. Al TlbndU I 16, Bue des Gravillicr.. 
HORS CONCOURS, MEMBRE OU JURY aui E^oiitioni «« PARI! tsm-ml-lia-lt». 

Avis aux Mères de Famille 
FARINE est le MEILLEUR ALIMENT pour les enfants en tas-âge. 

LACTÉE est l 'ALIMENT le plus COMPLET n'exigeant que de l'eau pour sa préparation. 
MCCTI É est l 'ALIMENT le plus SÛR pour faciliter le sevrage, 
■HfiO I l-t est le SEUL ALIMENT recommandé par tous les médecins. 
Exiger le nom NESTLE sur toutes les boîtes. GROS , A. CERISTEN , 16. Rue Paro Royal, FAKl» 

SE TROUVE DANS TOUTES LES PHARMACIES ET GRANDES MAISONS D'EPICERIE 

CHOCOLATS D' AIGUEBELLE 
Fabriques par les FÈIltES TRAPPISTES 

Se vend chez les principaux négociants 

La Nouvelle Revue! 
18. Boulevard Montmartre, Paria. 

Directrice : Madame Juliette ADAM | 

PARAIT LE I" ET LE 15 DE CHAQUE MOIS 

paix 
12 mois 6 mois 3 mois 

1 Paris el Seine 50' 26' 14' j Départements 56 29 15 
' Etranger. . . 62 32 17 

On o'abonne sans frali : dans les Bureaux de | 
poste, les agences du Crédit Lyonnais et celtes ■ 
Société générale iJe Frnnre et de l'Etranger. 

Si Vous Vouiez ÉVITER LES ÉPIDÉMIES 

Si VOUS Voulez ÉVITER LA CONTAGIOI 

en visitant vos amis atteints de mala-

dies infectieuses : 

avec le 

SAVON AU GOUDRON 
DE BARBIER 

grix : 0.40, 0. 75 & î. 20. 

32-ne ANNÉE 

Ï.E RAIL W A Y 
{Paraissant tous les' tamedis) 

HORAIRE SYNOPTIQUE DES CHEMINS DE FER 
P.-L.-M., Midi,

f
ltaliens, 

Saint-Gothard, Espagne, Services Interna-

tionaux & Maritimes, Rhône, " 1 ' 

Gironde, Hérault, Bouches-du-Rhône, 

Sud France, Corse. 

DIRECTION El ADMINISTRATION 

36, BOULEVARD DU PONT-NEUF, NICE 

EN VENTE aux Bibliothèques des .Gares 41 chez M. Aetler 

Fils, libraire à Sisteron. 

|LalClé de la Sténographie Populaire 
(SYSTEME DUPLOYE). Alphabet Sténographique 

pb t d fv kg lr m n gn j ch s z o a ou eu u é à i an on in un 
l| \\// // C n/^wOoO/î'^-i * 4 * V 

LM oocionnea sont fixes, les voyelles sont mobiles. 

ioAcc Éd ùuùui, <l w i£ : 0 . \JuJ W -V «*f W OC' . \^/ .A 

. — / ** ~£k /'■(&') fioui : : tao _o, ta ua -n firpt 

•fÇ&X'-i Ht r*. i - -PO.. I°'u-^ 

et fit voijeftt ̂ /^
r

wi^^'/^^- fît f i^iii^/u< £&Ufjfî)^i(>tu*c c*. 

m —J> ><ntt vlué Jai^ci cjue 

VJJ«" W fjtffe» inp"
4

" <\"C V^V^,V_/^ <•(■ »«, — 

fi Ç_> ec^i't ovin: iw petit ïiM\t,-c.SAtîc <ZU -à^Â iarvi/^iu^ati'mijJk. 

ce „„. J»H«t : laii^ .tW^, >*^.Ç ,<but^
l

<fuitt{iu {4,ùi\\\tlh$, 

.'l'H J^j'iciit <l*Kt <Ul fal&\w^çjult.aa -(//ifJtCtfùu^LJl gl I ffatii 

«1., pmut -fit. tl, Ht —S,fcfr/*niiô, »«« V/*, tiitclJ^'eiv</\vi((i\/. 

»^'- «Vit /fs 'iXUC .TVCC ILVL <fU4Vlt ̂  CjUX^ CA^uÙ" ̂ 'tu. tf ,\Ut/^ 

*< >
mi AIXC

 «
Jl

 cuia-iX ntai-ti ùtc -ciuauti o« ajoute. 

«il )..oi,if ïtiix ^ ./«^V. , j/&ÙMiti«^cu /r*t,«irii*p. 
& .^ii. r7/^-, 'c'etic «Paiuv^uarc^jMtit cttpt,: iu«twul?.\w<i««tf 

ni.]ii/.;o'aiic l',i><nl — ttiMjxi-ï, '^t\^ ,^aMu^̂ C?>OM^S H\ . 

le .w 

4?:: jjfact «il CKCCCai CCUjtUlJoCltt J , bQH~

(

 <^ff^'^, \J^'/^^V&U\<Zy^ 

.te Sou //'/. j 'ccxit avet *w*, <|twaptt hc^rf^Ut ctxcEc awUtumtciuetxciCid 

cent : V-tat~-^ , ti*i./^ Cïuliui . 

inouï f/^'c? J i'W+VtHt^tM. txfl Ml^&^i^lMd "LitticJ : t^tl'j î ('/.'^^ VAlltftt^tr* 

Çc>j.viub dcticeUhjHuvaitJflfritoillO, iTt^wî^iiMuwiù^lkfcitevWta 

<rin.'f''£»n'r5«t« la u<|i< M{<«HI<C : mSbjtyntAAyttàa&ttfÇtÇaq a^/Wi$fye/$/' 

o ^2 -ir^ 

fKeJ ^>r?r^o 

f.i |}UîfaMLj^re i^i^c^uii .ilvAiit/^l/c.Uiay^ fijitJ! «tr^Wt^/tW-», «. • . 

TBAD'.'CTIO^ OK I.A LI'".NK STÉNOGHAPHIODR CI-DESSUS : 

* r»m' dt'oir i'*" t»/t'.t fimp'es explication*, exemples, commeiv aires, rensâi-
çnetimn'tx'. v h- t ' Méthode oomplète de Sténographie D u ployé. » 

\',"- ciiàoa, franco : 3 fr. — DÙPLOYÉ, à Sinceny (AisneJ. 

J^/J'^LII: tcudot COWAMA. fât:'aqcc£yj ttud&cowAAA£jfô:<£C4̂ ufi f̂ j 

©botta covtuoù»«*f tmitea &3 cmamiiu et tioia vwtUu
;

L\ô auCtaïau 

qwnmdjiïtiti rS'Or-Vw . 
&tti*vte- £co w^tfîij optUj?M^<jwf t"*2<"P

A

f
jr'UÎrrtft 4m éuiriQh 'ijj^f.' 

^. O/i peut adresser toutes' les demandes à Paris, 166, rue Lafayette, au siège de 
l'administration du journal Le Grand Sténographe, organe o#ï«t?J Co»M« oJe pro/ia-

fj-antie rie te Sténographie Populaire, qui publie, dans chaque numéro, des cours, devoirs, 
exerdees de lecture. Un exemplaire spécimen est, d'ailleurs, expédié gratuitement et franco, 
avec encartage également gratuit d'un premier devoir. Le Comité de propagande de la 
Sténographie Populaire, 166, rue Lafayette, à Paris, corrige ces devoirs et les renvoie aux 
élèves sans qu'il en coûte rien à ceux-ci. Nous ne pouvons qu'engager nos lecteurs â profiter 
de l'occasion unique qui leur estoferte d'acquérir, sans bourse délier el avec la plus grande 
facilité, une connaissance de première utilité. 

£ ► 5 C " t" 13 M 

I SOCIÉTÉ MUTUELLE FRANÇAISE 
Pour favoriser le développement de l'Epargne par 

la Reconstitution des Capitaux 

SIÈGE SOCIAL : RUE DU BAM'AHQBNT, Z, LYON 

Solices Remboursables à 100 francs 

Payables : 5 /r. a« comptant ou G fr. à terme en ©O mois 

Le versement de 1 franc par mois pendant ©O mots 
assure un capital de 1 .OOO fr. ; a francs par mois assu-
rent 2.000 fr. et ainsi de suite. 

SIX TIRAGES PAR AN 
Le Souscripteur participe aux Tirages aussitôt qu'il a effectué 

le premier versement. 

Les valeurs ou titres qui représentent le fonds de reconstitution et qui garantis-
sent le remboursement des capitaux souscrits sont immatriculés au nom de la 
Société et déposés à la SOCIÉTÉ LYONNAISE DE DEPOTS ET COMPTES 
COURANTS ET A LA SOCIETE GÉNÉRALE. 

Les bordereaux constatant ces dépôts sont communiqués à tout co-sociétaire 
désireux d'en prendre connaissance. 

Pour tous renseignements ou pour souscrire, s'adresser au Directeur, à Lyon, 
Rue Bat-d'Argent, S, ou a M. Calixte Beaume, sociétaire, à Sisteron. 

VÉLOCIPÈDES PEUGEOT 

Représentant 

HENPI MARTEL 
COUTELIER 

Réparations et transformations 

de Bicyclettes. — N I C K E L A C E 

Le Gérant, 
Vu pour la légalisation de la signature ci-contre Le Maire, 

© VILLE DE SISTERON


